
DÉSINFOX AFRIQUE 
Lutter contre la propagation 
des infox en Afrique de l’Ouest 
et centrale



FORMER 
LES JOURNALISTES 
À LA VÉRIFICATION DES FAITS

Le projet Désinfox Afrique participe à la lutte contre la prolifération des infox en 
Afrique de l’Ouest et centrale. Le terme infox, forgé à partir des mots information 
et intoxication, désigne une information mensongère ou délibérément biaisée et 
délivrée pour manipuler ou tromper un auditoire. L’infox se pratique sous toutes ses 
formes : mensonges, calomnies, fausses attributions de citations, articles fabriqués, 
photos retouchées ou sorties de leur contexte, contre¬façons de comptes sur le 
réseau social Facebook ou encore fausses publications en ligne clonant les codes 
visuels de médias existants. Une partie de ces contenus est propagée en masse 
sur l’internet par des groupes d’intérêts par¬tisans qui, pour les plus sophistiqués, 
utilisent les tactiques de la « ré-information » ou celles des « faits alternatifs » ? 
D’autres contenus peuvent aussi être fabriqués et relayés par des individus agissant 
par divertissement, malveillance ou appât du gain. 

Les infox posent des défis mondiaux sans précédent pour l’accès des populations à 
une information fiable et de qualité. Elles sont considérées comme un facteur majeur 
d’instabilité et de désordre social dans un nombre croissant de pays africains. 
Personne n’est épargné, y compris la France, notamment en Centrafrique ou au 
Sahel dans le cadre de l’opération Barkhane.

D’une durée de trois ans (octobre 2020 à décembre 2023), Désinfox Afrique forme 
à la vérification des faits (fact-checking) 60 journalistes de six pays : le Sénégal, 
le Cameroun, la République centrafricaine, la Côte d’Ivoire, le Bénin et le Burkina 
Faso. Ces journalistes issus de médias de la presse écrite, en ligne ou audiovisuelle 
bénéficient d’un cycle de formation au fact-checking et d’un suivi personnalisé 
pour les accompagner dans la production de contenus déconstruisant des 
fausses nouvelles. Les responsables de ces médias sont aussi accompagnés pour 
développer des modèles économiques permettant de créer des rubriques pérennes 
de fact-checking. 

Désinfox Afrique encourager la 
diffusion de contenus de fact-checking 
dans les médias en soutenant la 
production d’articles, de reportages ou 
d’émissions.



Désinfox Afrique organise aussi des forums avec des instances nationales de 
régulation des médias, des journalistes, des activistes de la blogosphère africaine et 
des organisations de la société civile travaillant dans le domaine de l’information. Ces 
forums, auxquels se joignent des spécialistes des médias européens, sensibilisent 
les participantes et participants aux enjeux de la désinformation et les incite à 
mutualiser leurs efforts pour y apporter des réponses communes qui sont à la fois 
efficaces et respectueuses des libertés d’information et d’expression.

Piloté par CFI et le ministère de l’Europe et des Affaires étrangères, ce projet 
contribue à une information fiable, objective et indépendante en Afrique de l’Ouest 
et Centrale.

POUR QUI ?

	> 60 journalistes 

	> 30 directeurs ou directrices de médias 

	> Les instances nationales de régulation des médias, des activistes de la 
blogosphère africaine et des membres d’organisations de la société civile actives 
dans les domaines de l’accès à l’information et de la liberté d’expression.

POUR QUEL IMPACT ? 

Les audiences des médias formés et les populations des six pays partenaires du 
projet ont accès à davantage d’informations vérifiées.

COMMENT ?

1.	 Sensibiliser les acteurs et actrices du secteur médiatique (journalistes, 
blogueurs et blogueuses, écoles de journalisme, organisations de la société 
civile, instances de régulation) au phénomène des infox et aux moyens d’y 
remédier, et améliorer la concertation entre les différentes parties prenantes par 
des forums et des rencontres.

2.	 Renforcer les compétences professionnelles des journalistes à la vérification 
des faits, à travers des formations. 

3.	 Encourager la diffusion des contenus de fact-checking, en soutenant la 
production d’articles, de reportages et de rubriques, et appuyer les médias 
dans la pérennisation économique de leur projet éditorial.

4.	 Accompagner la mise en réseau des journalistes africains et européens, 
grâce à des forums et accompagner les médias dans le processus d’adhésion 
au label de fact-checking délivré par l’organisation International Fact-Checking 
Network (IFCN).

5.	 Faciliter durablement l’accès des populations africaines à une information 
fiable et objective, en formant des formatrices et formateurs nationaux en fact-
checking.

6
pays*

40
mois

1,5 M€
de budget

* Sénégal, Côte d’Ivoire, Burkina Faso, Bénin, Cameroun, Centrafrique



Désinfox Afrique encourager la 
diffusion de contenus de fact-checking 
dans les médias en soutenant la 
production d’articles, de reportages ou 
d’émissions.



Contact
62 rue Camille Desmoulins 
92130 Issy-les-Moulineaux
Brieuc LAHELLEC / brieuc.lahellec@cfi.fr

cfi.fr
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